
Hubble estima la constante H, qui
caractérise l’expansion de l’Univers, à
500 kilomètres par seconde et par
mégaparsec (un parsec est égal à trois
années-lumière environ). Aujourd’hui,
nous savons qu’elle est proche de
70. Hubble s’est trompé parce qu’il
a notablement sous-estimé les magni-
tudes absolues des étoiles les plus
brillantes des galaxies qu’il observait.
Néanmoins, cette première tenta-
tive était remarquable.

Après son étude des décalages vers
le rouge, Hubble se concentra sur la
cosmologie observationnelle et la déter-
mination de la géométrie de l’Univers.
Il chercha à mesurer les variations de
la densité apparente des galaxies en
fonction de leur distance. Il travailla
avec les physiciens Richard Tolman et
Howard Robertson, qui étaient à la
pointe de la recherche théorique sur
la courbure de l’espace. Mais leurs résul-
tats furent moins concluants, notam-
ment en raison des difficultés à mesurer
précisément l’éclat apparent, peu lumi-
neux, des galaxies éloignées.

Sans refaire de découvertes aussi
importantes que celles des années 1920
et 1930, Hubble conserva une in-
fluence immense et œuvra pour faire
connaître ses travaux par le public. Ses
livres suscitèrent des vocations d’as-
tronomes et de physiciens. Quiconque
les lisait ou assistait à ses conférences

ne l’oubliait pas, et sa personnalité
attirante ressemblait à celle des vedettes
de cinéma et des écrivains qui devin-
rent ses amis vers la fin de sa vie.
Hubble s’habillait comme un Anglais,
avait adopté des manières et des expres-
sions anglaises, qui n’impressionnaient
pas ses collègues, mais façonnaient son
image publique.

Une vie à observer l’Univers
Afin de développer la cosmologie,
Hubble participa à un projet de
construction d’un télescope de cinq
mètres sur le mont Palomar, en
Californie. La Seconde Guerre mon-
diale retarda cette construction. Après
l’attaque japonaise de Pearl Harbor,
Hubble rejoignit le Laboratoire de
recherches balistiques, où il appliqua ses
connaissances en astronomie au calcul
des trajectoires des obus d’artillerie.

Le télescope de cinq mètres entra
en activité en 1948 (voir la figure 1).
Hubble poursuivit ses recherches au
mont Palomar jusqu’à ce qu’une crise
cardiaque l’emporte, le 28 septembre
1953 ; il était âgé de 63 ans. Après le
décès de Hubble, Humason et
Rudolph Minkowski utilisèrent le
télescope de cinq mètres pour décou-
vrir des galaxies plus lointaines et
qui s’éloignaient encore plus rapide-
ment de la Terre.

Walter Baade étalonna de nouveau
la relation entre la variation de l’éclat
et la luminosité absolue des céphéides
et découvrit que toutes les distances
galactiques mesurées par Hubble, déjà
considérables, devaient être multi-
pliées par deux. D’autres chercheurs ont
continué à affiner la valeur de la constante
de Hubble. Le travail remarquable de
ces successeurs est un hommage à la
pensée novatrice et à l’énergie inépui-
sable qui permirent à Hubble de rénover
la cosmologie moderne.
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3. LA CLASSIFICATION DES GALAXIES établie par Hubble dans les
années 1920 reposait sur l’hypothèse que, lorsqu’elles vieillissent,
des bras apparaissent sur les galaxies elliptiques ; celles-ci devien-

nent ensuite des galaxies spirales, normales ou barrées. Les astro-
nomes ont rejeté cette description de l’évolution des galaxies, mais
ils ont conservé son diagramme et sa nomenclature.
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